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Conférence « La Fraternité, une valeur à affirmer » 

Vendredi 20 décembre 2019 – 14h30-16h Palais des Congrès Dijon  

 

Problématique : « La fraternité est une valeur de la République française, une forme d’idéal qui vise à une 
reconnaissance mutuelle de l’humanité et de la dignité de chacun.e. Elle invite à la solidarité entre les humains. 
L’accroissement des inégalités économiques et sociales, les dérèglements climatiques, les migrations subies et 
exils, la digitalisation des échanges, les actes terroristes... ont des répercussions aux plans international, 
national et local sur les relations entre les humains, sur la fraternité humaine. Les Francas affirment leur 
volonté d’agir pour construire une société fraternelle ouverte à la diversité. 

Comment aujourd’hui relever ce défi de la fraternité ? A quels enjeux l’éducation doit-elle répondre pour 
construire et renforcer une communauté humaine fraternelle ? » 

 

Intervenants : Aziz JELLAB, sociologue et Inspecteur général de l’éducation, du sport et de la recherche 

Marc-Olivier PADIS, Directeur des études TERRA NOVA 

Animatrice : Marielle CARTIAUX, directrice nationale de programme « Europe – Interculturel » Fédération 
Nationale des Francas 

 

 

LES CONFERENCIERS 

Aziz JELLAB 

 

Sociologue 

Inspecteur de l’éducation, du sport et de la 
recherche (IGESR) 

Professeur des universités associé à l'INSHEA, 
chercheur au GRHAPES, EA, Université Paris 
Lumières 

 

Bibliographie 

« Une fraternité à construire : Essai sur le vivre-ensemble dans la société française contemporaine » paru en 
Mars 2019, chez Berger-Levrault 

Comment la France, berceau de la Révolution de 1789, héritière d'une riche histoire et du triptyque républicain 
(Liberté, Egalité. Fraternité), est aussi devenue le pays dans lequel le pessimisme prédomine, conduisant à des 
formes de repli sur soi et à une nostalgie à l'égard d'une ère révolue ? 

 

Résumé de son intervention 

Du triptyque républicain à savoir liberté-égalité-fraternité, le troisième terme reste étrangement invisible dans 
les discours politique et médiatique mais aussi dans les institutions publiques qui sont censées veiller et 
répondre à l’intérêt général. C’est que la fraternité interroge notre conception de la société et des rapports 

https://www.fnac.com/e35406/Berger-Levrault


 

 
    

 

 

sociaux, dans un contexte de mondialisation, d’exacerbation de la compétition économique et de 
renforcement des inégalités devenues plurielles et complexes. La fraternité est mise à mal par une société 
divisée et traversée par des idéologies du repli sur soi et sur un passé plus ou moins idéalisé. C’est l’idée même 
de société et de cohésion sociale qui doit être reformulée, quand les institutions traditionnelles, l’Etat, la 
famille, le travail, ne parviennent plus à fixer ou à garantir aux individus des devenirs ou des appartenances 
stables. Des pistes d’action existent comme la réinvention du lien social, la redéfinition d’un « pouvoir d’agir » 
de proximité et une ouverture de l’école sur la vie et sur les enjeux du monde contemporain.  

 

 
 

Marc-Olivier PADIS 

 

Directeur des études TERRA NOVA 

Marc-Olivier Padis, normalien et agrégé de lettres modernes. Il a 
travaillé pour le service social du Commissariat général du Plan en 
2000 et 2001 (rapport sur les politiques publiques en direction de la 
jeunesse, remis par Dominique Charvet en 2001 sous le 
titre Jeunesse, le devoir d'avenir (La Documentation française). Il a 
aussi enseigné dans le Master d’études européennes de Sciences Po. 
Il a été rédacteur en chef de la revue Esprit. 

Ses articles dans Esprit portent essentiellement sur la question 
européenne, la philosophie politique américaine, les relations 
intergénérationnelles et la santé publique. Il a co-écrit avec Thierry 
Pech Les Multinationales du cœur. Les ONG, la politique et le 
marché (Le Seuil/La République des idées, 2004) 

Il est membre fondateur de Terra Nova. 

 

 

 

 


